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Introduction
Nous voici arrivés au terme de l’étude consacrée au livre de Jérémie, un prophète qui a exercé son ministère il y a bien longtemps et bien loin d’ici, dans des circonstances particulières et spécifiques. Autres temps, autres lieux,… pourtant nous pouvons dégager de ce livre de nombreuses leçons, dont quelques-unes à caractère universel, valables pour toutes les générations, y compris la nôtre.

Parlons-en : (Faites un tour de table en permettant à chacun(e) de s’exprimer.)
► Personnellement, que t’a apporté l’étude du livre de Jérémie ? Quelle leçon/quel enseignement principal(e) en as-tu retiré ? Pourquoi ?

1. Jérémie
La vie de Jérémie transparaît à travers toutes les pages du livre. On voit que sa personne et son ministère sont étroitement liés. Il est l’homme de la Parole ; Jérémie est présenté en dialogue permanent avec son Dieu (le mot ‘parole’ et le verbe ‘parler’ reviennent constamment).
Au début, comme dans tout récit de vocation, surgit une résistance. Lorsqu’il est appelé, Jérémie objecte qu’il est trop jeune et qu’il n’a pas le ‘savoir-faire’ requis ; il se sent incompétent. Réponse de Dieu : « Je suis avec toi pour te délivrer… Je mets mes paroles dans ta bouche… Je te donne autorité sur les nations et sur les royaumes » (Jr 1.8-10) « Ceins tes reins, lève-toi… Je fais de toi une place forte,… Je suis avec toi pour te délivrer » (1.17-19) Cela n’empêchera pas Jérémie de connaître un ministère ingrat, dans un climat hostile croissant, et de subir les pires tourments physiques et moraux. Resté célibataire sur l’ordre de Dieu, il connaît une solitude implacable ; ses rares alliés et soutiens mourant les uns après les autres, sa propre famille et son peuple le rejetant. Un peuple auquel il s’identifie et se sent profondément lié. D’ailleurs, il sera constamment tiraillé entre celui-ci et Dieu, auquel il veut rester fidèle : deux attachements qui s’avèreront incompatibles.
L’image qui s’impose est celle de la souffrance endurée par le prophète au service de Dieu : « Mes entrailles ! Mes entrailles ! Je souffre de toutes les fibres de mon cœur ! » (4.19)
Néanmoins, Jérémie accomplira sa mission jusqu’au bout, coûte que coûte, endurant et persévérant, malgré ses états d’âme et ses découragements. Nous sommes loin de la connotation péjorative qu’ont prise les ‘jérémiades’…
Quant à sa mission, elle est vaste et longue (plus de 40 ans), mais, en définitive, elle peut se résumer par ces 6 verbes qui forment tout un programme : « Alors le Seigneur étendit la main et toucha ma bouche ; puis le Seigneur me dit : J’ai mis mes paroles dans ta bouche. Regarde, je te donne en ce jour autorité sur les nations et sur les royaumes pour déraciner, pour démolir, pour faire disparaître, pour raser, mais aussi pour bâtir et pour planter. » (1.9-10)

Parlons-en :
► Reprends les éléments ci-dessus et partage tes réflexions.
► Jérémie, un personnage qui t’interpelle et t’inspire ? Oui/non, dans quelles mesures, pourquoi ?
► Compare sa vie et sa mission aux tiennes et partage tes réflexions.

2.  Un peuple rebelle/Une religion illusoire
Si le prophète voit et annonce des événements futurs, il est surtout un observateur de son temps, une mémoire et une conscience pour le peuple, un visionnaire (au sens large du terme) suscité par Dieu. Il s’occupe essentiellement de la situation présente du peuple, pour chercher à le ramener à Dieu. Le constat de (Dieu par l’intermédiaire de) Jérémie est éloquent et affligeant :
-Abandon de l’Eternel : « Mon peuple, lui, a échangé sa gloire contre ce qui n'a aucune valeur !... mon peuple a doublement mal agi : ils m'ont abandonné, moi, la source d'eau vive, pour se creuser des citernes, des citernes crevassées, qui ne retiennent pas l'eau. » (2.11b, 13)
-Absence d’équité, de justice et de droit / profusion du mal, déchéance morale : « 1Parcourez les rues de Jérusalem, regardez, je vous prie, informez-vous ; cherchez sur les places s'il s'y trouve un homme, s'il y en a un qui agisse selon l'équité, qui recherche la probité — alors je pardonnerai à la ville. 2Même quand ils disent : « Par la vie du SEIGNEUR ! », ils font de faux serments. » (5.1-2) « Tout n'est qu'oppression en son sein… on n'entend en son sein que violence et ravage ; constamment à mes regards s'offrent douleurs et plaies. » (6.6-7) « du plus petit d'entre eux jusqu'au plus grand, tous sont âpres au gain ; depuis le prophète jusqu'au prêtre, tous pratiquent le mensonge. 14Ils soignent à la légère la blessure de mon peuple : « Tout ira bien, tout ira bien ! », disent-ils, et rien ne va ! 15Ils se sont couverts de honte par les abominations qu'ils ont commises, mais la honte ne les atteint même pas, ils ne savent même pas être confus. » (6.13-15)
-Idolâtrie : « vos pères m'ont abandonné — déclaration du SEIGNEUR (YHWH). Ils ont suivi d'autres dieux, ils les ont servis et se sont prosternés devant eux ; mais moi, ils m'ont abandonné, et ils n'ont pas observé ma loi. 12Et vous, vous avez fait encore plus de mal que vos pères ; chacun de vous suit l'obstination de son cœur mauvais, sans m'écouter. » (16.11-12) Une idolâtrie qui a conduit aux pires abominations : « les Judéens ont fait ce qui me déplaisait — déclaration du SEIGNEUR. Ils ont placé leurs horreurs dans la maison sur laquelle mon nom est invoqué, la rendant ainsi impure. 31Ils ont bâti des hauts lieux, le topheth qui est dans la vallée du Fils de Hinnom, pour jeter au feu leurs fils et leurs filles, chose que je n'avais pas ordonnée et qui ne m'était pas venue au cœur. » (7.30-31)
-Religion formaliste, superstitieuse et illusoire (fausses sécurités) : « Qu'ai-je besoin de l'encens qui vient de Saba, du roseau aromatique d'un pays lointain ? Vos holocaustes ne sont pas agréés, vos sacrifices ne me sont pas doux. » (6.20) « 4Ne mettez pas votre confiance dans les paroles mensongères : « C'est ici le temple du SEIGNEUR, le temple du SEIGNEUR, le temple du SEIGNEUR ! » (7.4) Le peuple place sa confiance dans la ville de Jérusalem et dans son temple comme dans un talisman (pour rechercher et gagner la protection divine).

Dans son comportement concret, le peuple montre qu’il ne connaît pas Dieu. « Ton nom est toujours sur leurs lèvres, mais leur cœur est loin de toi. » (12.2, voir aussi Esaïe 29.13). Sa religion n’est que mensonge et hypocrisie car elle est dissociée de la pratique de la vraie volonté de Dieu (justice, équité, droit, c’est-à-dire l’amour en action) : « Quoi ! Voler, tuer, commettre l’adultère, se parjurer, encenser Baal, suivre des dieux étrangers que vous ne connaissez pas, puis venir vous présenter devant moi en ce Temple qui porte mon nom ! » (7.9-10)

Parlons-en :
► Quelles similitudes et différences vois-tu entre le peuple de Dieu du temps de Jérémie et le peuple de Dieu / toi-même aujourd’hui (en particulier en relation avec les différents points évoqués ci-dessus ?)
► La Bible est un miroir du cœur humain. Le meilleur y côtoie le pire. Dans Jérémie, Dieu déclare : « Moi, dit le Seigneur, je vois jusqu'au fond du cœur, je perce le secret des consciences (je sonde les reins) » (17.10). Que voit-il chez toi ? (Cette question étant très intime, tu n’es pas tenu de la partager avec les autres.)
► Il est intéressant de voir que les reproches de Jérémie à son peuple (le peuple de Dieu) sont les mêmes que les reproches faits aux autres nations ! Aujourd’hui, le peuple de Dieu (l’Eglise) est-il (elle) (si) différent(e) du reste du monde ? Partage…

3. Appel à une vraie conversion / la religion du cœur / la Nouvelle Alliance
Le message principal et fondamental de Jérémie est celui de tous les prophètes : un appel pressent à un vrai retour à Dieu, à la repentance et à la conversion véritables : « Revenez fils rebelles, je vous guérirai de vos inconstances. » (3.22) « Réformez vos voies et vos agissements. » (7.3) « Écoutez ma voix ! » (7.23) « Défrichez-vous un champ nouveau, et ne semez pas parmi les épines… circoncisez vos cœurs » (4.3-4)
Ce que Dieu veut, c’est un peuple qui lui soit fidèle, qui réponde à son appel paternel (3.19), qui ait à cœur de vivre en harmonie, en défendant le droit, l’équité, la justice, qui soit désireux de promouvoir et développer le bien-être de tous. Rien de plus ni de moins que ce que Jésus résumera plus tard par la grande loi d’Amour (de Dieu, de soi, du prochain) (voir Mt 22.36-40). Mais comment arriver à cela si cet Amour n’est pas vécu intérieurement, personnellement ? David a bien exprimé ce combat de l’être humain : « Ô Dieu, crée en moi un cœur pur, renouvelle en moi un esprit bien disposé » (Ps 51.12)
Et voici qu’en lien avec cela, Jérémie annonce une alliance nouvelle : « 31Les jours viennent — déclaration du SEIGNEUR — où je conclurai avec la maison d'Israël et la maison de Juda une alliance nouvelle, 32non pas comme l'alliance que j'ai conclue avec leurs pères, le jour où je les ai saisis par la main pour les faire sortir d'Egypte, alliance qu'ils ont rompue, bien que je sois leur maître — déclaration du SEIGNEUR. 33Mais voici l'alliance que je conclurai avec la maison d'Israël, après ces jours-là — déclaration du SEIGNEUR : Je mettrai ma loi au dedans d'eux, je l'écrirai sur leur cœur ; je serai leur Dieu, et eux, ils seront mon peuple. » (31.31-33) Une alliance nouvelle, parce que la première a été rompue (non pas dans le chef de Dieu, mais dans le chef des hommes). Une alliance meilleure car elle sera non plus extérieure mais intérieure à l’être humain.

Parlons-en :
► « il n’y a de foi vivante que la foi personnelle, que celle qui traite directement avec Dieu sans rien souffrir entre elle et lui. » (Adolphe Monod). Qu’en penses-tu ?
► Le message principal des prophètes (voir ci-dessus) est-il encore pertinent aujourd’hui ? Partage…
► Comment comprends-tu cette notion de ‘nouvelle alliance’ ? Concrètement, comment la vivre ? Des exemples ou des contre-exemples pratiques et vécus ?

4. La vie et l’espérance plus fortes que tout
Si Jérémie a un discours rude, si ce qu’il annonce est des plus sombres, il a aussi un message d’espoir, de consolation et d’encouragement pour le peuple déporté (les chapitres 30 à 33 sont une véritable bouffée d’oxygène et une bouée de sauvetage, voir aussi 29.10-11) : « moi, le Seigneur, je sais bien quels projets je forme pour vous ; et je vous l'affirme : ce ne sont pas des projets de malheur mais des projets de bonheur. Je veux vous donner un avenir à espérer. » (29.11) De plus, il a aussi un message clair, en attendant le rétablissement : « Bâtissez, plantez, vivez ! » En d’autres mots, la vie doit triompher. Jérémie demande même de prier pour Babylone, car « votre paix dépendra de la sienne » (lire 29.4-7).

Parlons-en :
► Reprends les éléments ci-dessus et partage tes réflexions.
► La vie et l’espérance plus fortes que tout… Est-ce aussi ainsi que tu vois et que tu présentes les choses (que tu vis ta foi) ? Ou es-tu un oiseau de mauvais augure ?

5. Le Dieu de Jérémie : vengeur ou bienveillant ?
D’un côté, Dieu déclare : « Je t’aime d’un amour éternel, c’est pourquoi je te conserve ma bienveillance. » (31.3) « Marchez dans toutes les voies que je vous commande, afin que vous soyez heureux » (7.23) (un thème cher au Deutéronome) « Pas des projets de malheur mais des projets de bonheur » (29.11). Mais de l’autre, Jérémie annonce des catastrophes comprises comme des actions punitives (châtiments) de Dieu. Il y a de quoi être déboussolé ! Sauf si on sait que cette manière de comprendre est typique de l’Ancien Testament, où le bonheur est une récompense de la fidélité, et le malheur, un châtiment pour l’infidélité (le péché) (voir par exemple Deut 28). Jésus viendra balayer cette compréhension (voir par exemple Luc 13.1-5 ou Jean 9.1-3). Pourtant, elle reste tenace, même aujourd’hui…

Parlons-en :
► Et toi, quel est ton Dieu ? Et comment le présentes-tu en témoignage ? Dieu est-il une évidence pour toi, ou reste-t-il mystère (ou un peu des 2) ? En quoi Jésus t’aide-t-il à te rapprocher de Dieu ?
► La Bible, Parole de Dieu mais aussi paroles d’hommes… Qu’est-ce que cela implique?

6. La responsabilité de l’être humain
Le livre de Jérémie pointe la responsabilité humaine : « Ce sont vos fautes qui ont tout désorganisé, ce sont vos péchés qui vous privent de ces biens. » (5.25) (voir aussi par exemple 2.17, 19). Si la responsabilité de chaque être humain est importante, celle des dirigeants (ici les rois, censés être des modèles) l’est encore bien davantage. On voit où ont conduit les règnes désastreux de la grande majorité des rois, celui de Manassé en particulier. On voit aussi que les efforts de réforme de rois comme Josias (ou Ézéchias avant lui) n’aboutissent à rien sans une volonté de réforme et un engagement sincère et entier de chacun(e).

Parlons-en :
► Dans nos sociétés où l’heure est à la victimisation et à la déresponsabilisation, comment remettre à l’honneur la notion de responsabilité ? Dignité et responsabilité humaines sont-elles liées, selon toi ? Partage…
► Et toi, es-tu conscient(e) de tes responsabilités ? Es-tu prêt(e) à assumer les conséquences de tes choix et de tes actes ?

7. Vrais - faux prophètes
Jérémie est confronté à des faux prophètes (23.9s), dont Hanania (28). Cette confrontation montre qu’il n’est pas si évident de dégager le vrai du faux, surtout de prime abord (la lumière se fait souvent à postériori), surtout quand le message du vrai prophète dérange, déplaît, et va à contre-courant des idées communes et de la pensée majoritaire (Jérémie préconisait de se soumettre au joug babylonien et de continuer à vivre ; ce n’était pas la solution préconisée par les faux prophètes et voulue par la majorité du peuple). Au sujet des faux prophètes, Dieu dit à plusieurs reprises : « Je ne les ai pas envoyés ! » (27.15, 29.9). Mais comment savoir si quelqu’un est envoyé par Dieu ou pas ? Jésus, lui aussi, met en garde : « 15Gardez-vous des prophètes de mensonge. Ils viennent à vous déguisés en moutons, mais au dedans ce sont des loups voraces. 16C'est à leurs fruits que vous les reconnaîtrez. » (Mt 7.15-16)

Parlons-en :
► Partagez vos réflexions à ce propos.

8. Le rapport à la Parole de Dieu
Jérémie est en dialogue permanent avec son Dieu. Lorsqu’on lui apporte le livre de la Loi retrouvé, Josias l’accueille comme un véritable don du ciel et le remet à l’honneur (2 Rois 22 & 2 Chroniques 34). Jojakim, lui, déchire et brûle les écrits du prophète (Jér 36).

Parlons-en :
► Partagez vos réflexions sur ces différentes attitudes. Et toi, quel est ton rapport à la Parole ? Quelle place tient-elle dans ta vie ? Et dans l’église ?

-Fin-
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